
      

 
 
 

 
État des lieux de la production d’huître plate en Méditerranée : 

synthèse de l’enquête de janvier 2021 
 
 

Introduction 

Dans le contexte actuel d’une production d’huître creuse fragilisée (Herpesvirus, Vibrio, Malaigue, 
Eaux vertes …), la diversification des productions est une piste intéressante. Actuellement, de plus en 
plus de professionnels se relancent dans la culture d’huître plate (Ostrea edulis), une espèce 
traditionnellement présente en Méditerranée qui a longtemps été délaissée. Cependant, le nombre 
de professionnels qui cultivent cette espèce et le parcours zootechnique utilisé doivent être éclaircis. 
De plus, les performances de cette espèce (survie, croissance) en Méditerranée nécessitent elles aussi 
d’être mieux connues. Ainsi l’objectif est de disposer de références technico-économiques fiables et 
d’évaluer le potentiel de cette espèce pour l’ostréiculture méditerranéenne. 
Un questionnaire (google form) a été envoyé par email en janvier 2021 à tous les professionnels de 
Méditerranée via la liste de diffusion du CRCM afin de :  
- Recenser les producteurs d'huîtres plates en Méditerranée. 
- Connaître leurs intérêts et attentes vis à vis de ce produit. 
- Avoir une meilleure connaissance des pratiques de culture d'huîtres plates en Méditerranée pour 
adapter la politique de gestion de la production ostréicole. 

Résultats de l’enquête 

70 professionnels ont répondu à l’enquête. 17 professionnels déclarent produire actuellement des 
huîtres plates soit environ ¼ des enquêtés. 
Sur les 70 enquêtés, au moins 29 entreprises envisagent d’en produire dans le futur. 
La majorité des entreprises enquêtées pense qu’il existe un marché pour ce produit. 

 

 



La majorité des entreprises interrogées pense également qu’il faille mettre en place des actions pour 
la relance de la production d’huître plate en Méditerranée. 

 
Parmi les actions suggérées ont été citées des achats groupés/aide à l’achat de naissain d’huîtres 
plates, un travail sur l’approvisionnement en huîtres plates de taille collable , des aides financières 
pour compenser les mortalités, des actions de communication/promotion autour de cette espèce, 
des études de détection de la présence et de quantification des parasites dans le milieu 
(Bonamia/Marteilia), un travail sur les techniques d’élevage/ itinéraire technique pour optimiser la 
production et la définition de zones adaptées à l’élevage des huîtres plates.  

La production d’huîtres plates en Méditerranée : chiffres clés et pratiques d’élevage  

La majorité des entreprises interrogées produit moins de 1600 kg par an. 2 entreprises produisent 
entre 1600 et 3000 kg et 1 seule plus de 3000 kg. Au total, selon cette enquête, la production d’huîtres 
plates en 2020 était de 15 330 kg. Les principales zones de production sont Bouzigues et Mèze. 
 

 
Les entreprises s’approvisionnent majoritairement en naissain d’écloserie (essentiellement T6). 



Les principales structures utilisées pour le grossissement sont les lanternes et les huîtres collées sur 
cordes. 

 
En 2020, des mortalités importantes ont été constatées sur le naissain (>20% pour la majorité des 
entreprises interrogées) et dans une moindre mesure sur les huîtres adultes (<10% pour la majorité 
des entreprises). 

 

 

La commercialisation des huîtres plates s’effectue essentiellement en vente directe sur les marchés. 

 
Le prix de vente se situe entre 8 et 19 euros/kg (soit 1 à 2 euros/pièce). 

 



De plus, une entreprise pratique l’achat-revente d’huîtres plates en provenance de Bretagne. 

Principales limites à la production et la commercialisation des huîtres plates 

Selon les entreprises interrogées, les principales limites à la production d’huîtres plates sont les 
mortalités, la durée du cycle et l’approvisionnement en naissain. Les principales limites à la 
commercialisation sont le prix de vente (élevé) et une méconnaissance des consommateurs pour ce 
produit. 

 

 
 
 
  
 


